
Les Rogations 

Qui saurait dire aujourd’hui ce que sont les Rogations ? 

Un peu d’histoire ou de souvenirs 

La signification des Rogations est complexe, elle comporte deux aspects dont on ne 

voit pas bien le rapport. C’est à la fois une préparation à la fête de l’Ascension et une 

demande à Dieu de protection pour les cultures et de bénédiction pour les biens de la terre.  

 

 

Les Rogations : Préparation à la fête de l’Ascension 

Les jours des Rogations sont les trois jours avant l’Ascension, précédant 

immédiatement la fête dans le calendrier liturgique catholique. Les fidèles, pendant les 

Rogations, observaient un jeûne afin de se préparer à la célébration de l’Ascension. Le 

concile de Tours en 567 a sanctionné l’obligation de ce jeûne. Les Rogations constituaient 

une fête liturgique s’échelonnant sur trois jours, du lundi au mercredi précédant l’Ascension 

le départ et la montée de Jésus au ciel. La préparation à l’Ascension semble avoir une 

analogie avec la préparation à Pâques.  

Autre signification des Rogations : Demande de bénédiction 

La signification des Rogations est aussi une prière liturgique, une prière publique de 

demande. Elles ont pour objet de demander à Dieu un climat favorable, une protection contre 

les calamités et peuvent être accompagnées d’une bénédiction de la terre. Le mot Rogations, 

du latin "rogatio ", veut dire une prière de demande. Elles sont accomplies par la 

Communauté Chrétienne à une époque de l’année fixée au printemps.  

Les 3 jours traditionnels des Rogations 

Le jeudi de la fête était précédé, le lundi, mardi et mercredi, par la procession des 

Rogations à travers les champs pour implorer la protection du ciel sur les cultures. Le lundi 

des Rogations était une férie majeure, les deux autres jours des Rogations des féries simples. 

 

 



Sens de la procession des rogations 

La procession des Rogations consista, dès l’origine, dans une marche solennelle 

accompagnée de cantiques de supplication, et que l’on a appelées Procession. Elle était faite 

pour demander à Dieu d’ouvrir les mains de sa miséricorde et d’en laisser tomber la pluie. 

Elle a pour objet de demander à Dieu un climat favorable pour obtenir de bonnes récoltes, 

une protection contre les calamités et une bénédiction de la terre. 

Aujourd’hui 

Mais aujourd’hui, même dans notre secteur rural, plus guère de procession dans les 

champs. Il est vrai que les techniques ont évolué et permettent à ceux qui cultivent la terre, 

les vignes, élèvent des animaux, d’envisager les futures récoltes avec plus de précisions et si 

par malheur arrivaient gelées tardives, sécheresses, inondations, on ne se tournerait guère 

vers le Dieu créateur, mais plutôt vers son assureur. Il est vrai qu’aujourd’hui, alors que 

l’approvisionnement de la population est moins périlleux qu’il y a un ou deux siècles (la 

dernière disette en ville, en dehors des époques de guerre, remonte à 1847), les Rogations 

sont passées de mode.  

En ces temps de Pandémie, l’évidence que l’homme ne maîtrise pas tout et que la 

nature reste un élément essentiel de notre cadre de vie devrait nous faire réfléchir un peu plus 

à cette ferveur commune qui existait. Peut-être vivons nous encore trop sous « dérogation » 

et que l’essentiel nous est toujours invisible. 

Frédéric Jacquin, Diacre  

 

 


